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ROGER Federer lancevendredi la "Laver Cup",une exhibition inspirée dela Ryder Cup en golf, avecun plateau alléchant d'in-vités, dont Rafael Nadal,susceptible de concurren-cer les tournois ATP etd'empiéter sur les plates-bandes de la Coupe Davis,déjà en déficit de noto-riété.Baptisée ainsi en hom-mage à l'Australien RodLaver, dernier auteur duGrand Chelem, en 1969, lapremière édition - organi-sée sur dur à Prague devendredi à dimanche - op-pose six joueurs du gratineuropéen à six autres re-présentant le "reste dumonde".La sélection du VieuxContinent a le plus d'al-lure. Outre Federer et sonéternel rival Nadal, elle necompte presque que desjoueurs du top 10 - MarinCilic, Alexander Zverev,Dominic Thiem - à l'ex-ception de la vedette lo-cale Tomas Berdych,ancien N.4 mondial (meil-leur classement en 2015)redescendu au 19e rang.La "Team World" est bienmoins armée surtout de-puis que l'Argentin JuanMartin Del Potro, bour-reau de Federer en quartde finale de l'US Open, arenoncé. On y trouve qua-tre Américains (FrancesTiafoe, Sam Querrey, JohnIsner, Jack Sock), un Aus-tralien (Nick Kyrgios) etl'espoir canadien DenisShapovalov. Le tout dirigépar l'illustre John McEn-roe qui retrouvera sur lachaise d'en face son an-cien rival, le non moins lé-gendaire Björn Borg.Comment ça marche? Lesmatches, diffusés enFrance sur BeIN Sports, sedéroulent en deux setsavec un éventuel supertie-break (10 points). Il ya 4 rencontres par jour (3simples et un double). Levendredi une victoire rap-porte 1 point, le samedi 2points et le dimanche 3points. La première desdeux équipes qui obtient13 points sur les 24 possi-bles a gagné.Pour la première fois,Nadal et Federer de-vraient jouer ensembledans ce tournoi qui nerapporte pas de pointsATP mais garantit à sesjoueurs de copieux gains(prize money) dont lemontant n'a pas été dé-voilé.Federer, qui en est à l'ori-gine avec son agent TonyGodsick, rêve de voirl'événement s'installerdurablement dans la sai-son tennistique, alors quel'IPTL, lucrative exhibi-tion organisée en fin d'an-

néeen Asie, lancée en 2014,semble avoir du plombdans l'aile. L'édition 2018est prévue pour se teniraux Etats-Unis.Un concurrent de laCoupe Davis ? Mais l'orga-nisation n'est pas sansconséquence sur les au-tres événements tennis-tiques. Les tournois ATP250 de Saint-Pétersbourget de Metz, programmésla même semaine, sevoient privés de certainsjoueurs qu'ils auraient puattirer, comme Isner, Sockou le jeune Shapovalov,alors qu'ils peinent déjà àfaire venir des têtes d'af-fiche.Certains observateurs,comme l'ancien DTN fran-çais Patrice Hagelauersont inquiets pour l'at-trait, déjà réduit, de laCoupe Davis, dont lesdemi-finales se sont dé-roulées le week-end der-nier."Il y a une multiplicationde ces exhibitions, quisont faites pour gagner del'argent, mais quand çacontrarie le circuit ATP etla Coupe Davis, je croisque ce n'est vraiment pasune bonne chose", avaitestimé l'ancien entraîneurde l'équipe de France, enjanvier sur Europe 1."Ce sont deux choses dif-férentes. La Laver Cup sejoue sur trois jours alorsque la Coupe Davis, c'estquatre rendez-vous paran (ndlr: jusqu'en finale).Je n'aime pas trop la com-paraison", assure Federer,qui n'a disputé qu'unmatch de Coupe Davis de-puis son titre aux côtés deStan Wawrinka en 2014.Pour Yannick Noah, le ca-pitaine de la France, quirecevra la Belgique en fi-nale (24-26 novembre),les deux restent incompa-rables: "La Coupe Davis,c'est 130 pays et là ils sontcombien à jouer? Cinq ousix (six par équipe, ndlr).Ils jouent entre eux, quoi!Ce n'est pas pareil. C'estautre chose."
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Roger Federer, le pro-
moteur (à d.) et son

ami Rafael Nadal se-
ront de la partie.
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